
THOMAS STUDENT 

Regional Co-operation between Ems and Dollart: Euroregion EDR 
 
The topic of the essay is the cross-border cooperation within the framework of the Ems Dollart Region (EDR). Against the 
background of the negative development possibilities of many border regions, the essay deals with the possibilities and deficits 
of cross-border co-operation in the northern German-Dutch border regions. To what extent is EDR capable to contribute to 
internal development in the form of an intensified cooperation? After a general description of the disadvantages suffered by a 
location so close the border as well as of the EU INTERREG programme, the Euroregion EDR is described in detail. The origins 
of the cross-border co-operation in the northern German-Dutch border region stretch back to the fifties. The EDR was 
established in 1977. Since its first days, the organisational structure of the co-operation has changed in many areas. Above all, 
in addition to the organisational division in board, committees and administration, the EDR has, since the end of the eighties, 
had a three-part implementation organisation, the INTERREG, which is responsible for the initiation, coordination, support and 
management of the projects financed within the framework of the INTERREG programme. While the INTERREG projects are 
co-financed by the EU, the EDR finances its own budget from membership fees as well as from subsidies provided by the Dutch 
Ministry for the Economy, the provinces of Groningen and Drenthe as well as the state of Lower Saxony. Due to the 
considerable subsidies provided by the EU - amounting to ca. 43 million DM between 1994 and 1999 - the INTERREG 
programme is of decisive importance for the project work within the co-operation. The last section of the essay evaluates the 
actual work of the EDR. One decisive point of criticism in this context is the supreme significance of exogenous financial 
sources for the actual cross-border project work. This does not only mean dependency from exogenous financing, but also 
rather a de facto dominance of the decisive organs of the EDR by outside persons and institutions. In addition, the co-operation 
succeeded in bringing together numerous regional figures within the framework of actual projects, thus improving the 
circumstances for the mobilisation of endogenous potential. A more comprehensive success fails as a result of the unwillingness 
of many regional representatives to enter into cross-border co-operation. A widespread competitive philosophy and the 
tendency towards jealous regional policies are decisive causes for this. 
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Coopération régionale entre Ems et Dollart. L’Eurorégion DER 
 
L’auteur décrit dans cet article la coopération transfrontière dans le cadre de la région Ems-Dollart (EDR). Il fait le point des 
potentialités et des lacunes de la coopération transfrontière dans la région frontalière nord entre l’Allemagne et les Pays-Bas sur 
la toile de fond des perspectives généralement peu favorables des régions frontalières. Dans quelle mesure l’EDR peut-elle 
apporter une contribution au développement intérieur par l’intensification de la coopération? L’auteur décrit dans le détail 
l’Eurorégion EDR après avoir fait le bilan des inconvénients de la situation frontalière et décrit le programme INTERREG de 
l’Union Européenne. La coopération transfrontière dans la zone frontalière Nord entre l’Allemagne et les Pays-Bas a commencé 
dans les années cinquante; l’EDR a été créée en 1977 déjà. Par rapport aux origines, les structures organiques de la 
coopération se sont modifiées dans de nombreux domaines. Il s’agit principalement du fait que depuis la fin des années quatre-
vingts, l’EDR est fortement structurée avec un Comité directeur, des Commissions et un Secrétariat et possède trois organes 
d’exécution INTERREG compétentes pour l’impulsion, la coordination, l’accompagnement et le suivi des projets financés dans 
le cadre du programme INTERREG. Les projets INTERREG sont financés en partie par l’Union Européenne, tandis que l’EDR 
alimente elle-même son budget par les contributions des membres et par les subventions du ministère néerlandais de 
l’Economie, des provinces de Groningue et de Drenthe et du Land de Basse-Saxe. Compte tenu de l’ampleur de la participation 
financière de l’Union Européenne qui se monte à environ 43 millions de DM pour la période entre 1994 et 1999, le programme 
INTERREG a une importance majeure pour l’ensemble de la coopération sur les projets concrets. La dernière partie de l’article 
est une appréciation du travail concret de l’EDR. Le grand élément négatif dans cette appréciation est l’importance démesurée 
des sources de financement extérieures pour la réalisation des projets concrets de coopération transfrontière. En conséquence, 
il y a là une dépendance par rapport aux sources de financement extérieures mais aussi une surreprésentation des acteurs 
extérieurs par rapport à la région dans les institutions décisionnelles de l’EDR. La coopération sur des projets concrets d’intérêt 
régional serait en mesure de réunir les acteurs régionaux et améliorerait donc les conditions de mobilisation des ressources 
intérieures. Il ne peut y avoir de succès décisif du fait du désintérêt de nombreux représentants régionaux pour la coopération 
transfrontière, dus pour l’essentiel à un esprit de concurrence très vif et à la concentration exclusive sur les problèmes locaux. 


